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La FDSP CGT, première organisation de fonctionnaires et personnels des collectivités locales et 
établissements publics en France apporte son salut fraternel aux participants à la conférence de Londres 
contre la guerre. 
 

Notre organisation, qui est engagée dans le mouvement BDS (Boycott, désinvestissement, sanctions), 
n’a cessé depuis octobre 2023 de dénoncer le génocide toujours en cours dans la bande de Gaza et la 
complicité de notre propre gouvernement. 
 

Notre soutien à votre initiative s’inscrit dans l’orientation que nous défendons en France pour rompre 
avec les logiques guerrières, qui ont toujours des conséquences désastreuses pour les services publics et 
les personnels chargés de les mettre en œuvre. 
 

En France, le gouvernement tient un discours officiel de sécurité et de paix. Mais celui-ci est rapidement 
évacué au profit d’une posture d’intérêt économique. La guerre leur rapporte tellement plus que la paix. 
Depuis plusieurs mois, le gouvernement tente d’ancrer dans les esprits que la guerre est une fatalité. La 
loi de programmation militaire et les budgets alloués à la défense à hauteur de 449 milliards d’euros, en 
sont clairement la preuve. 
 

La France est l’un des principaux exportateurs mondiaux d’armes, pour l’intérêt de quelques grands 
groupes comme Thales et Dassault. Nous ne pouvons donc pas nous dédouaner de notre participation 
directe au contexte international de guerre. 
 

Et même si aujourd’hui nous ne payons pas le prix humain sur notre territoire, nous le payons 
socialement et économiquement. 
 

C’est dans ce contexte que notre fédération a participé à un rassemblement le 4 mai devant l’Assemblée 
Nationale pour demander l’abrogation de la Loi de programmation militaire. En permanence, il nous 
faut sans cesse marteler que cette loi de programmation militaire oppose de fait le développement des 
services publics nécessaires à la population à la montée d’une économie d’armement soutenue par la 
puissance publique pour le compte des industriels. Le gouvernement français tente de nourrir un climat 
d’union sacrée, dans lequel toute contestation des choix militaires peut être disqualifiée au nom de la     
« nécessaire » défense nationale. 
 

Pour nous, syndicalistes dans les services publics, une autre voie est possible : au lieu de préparer la 
guerre, il s’agirait de préparer la paix, développer et renforcer les services publics, nos salaires, la 
sécurité sociale, nos caisses de retraite… plutôt que l’escalade militaire et l’exception sécuritaire. 
 

Pour ces raisons, nous avons estimé que notre place était d’être avec vous, notamment avec des 
syndicats et militants syndicalistes de toute l’Europe, qui refusent comme nous les logiques de guerre. 
Restons en contact ! 
 

A bas la guerre ! 
Vive l’unité du mouvement syndical international contre la guerre ! 
Vive la solidarité internationale entre les peuples ! 
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Message from the CGT Federation of Public Services to the  
London International Conference Against War (June, 19-20) 

The CGT Federation of Public Services (FDSP CGT), the leading organization representing civil servants 

and employees (local public service workers) of local and regional authorities and public bodies in 

France, extends its fraternal greetings to the participants of the international London Conference 

Against War. 

Our organization, which is committed to the BDS movement (Boycott, Divestment, Sanctions), has, since 

October 2023, consistently denounced the ongoing genocide in the Gaza Strip and the complicity of our 

own government. 

Our support for your initiative is part of the orientation we defend in France to break with war-driven 

logics, which always have disastrous consequences for public services and for the workers responsible 

for delivering them. 

In France, the government maintains an official discourse of security and peace. But this is quickly set 

aside in favor of an economic interest posture. War is far more profitable to them than peace. For 

several months, the government has been trying to instill the idea that war is inevitable. The Military 

Programming Law and the allocation of €449 billion to defense clearly demonstrate this. 

France is one of the world’s leading arms exporters, serving the interests of a handful of major 

corporations such as Thales and Dassault. We therefore cannot absolve ourselves of our direct 

participation in the international war context. 

And even if today we are not paying the human cost on our own territory, we are paying it socially and 

economically. 

It is in this context that our federation took part in a rally on May 4 in front of the National Assembly to 

demand the repeal of the Military Programming Law. We must constantly and repeatedly stress that this 

law in practice pits the development of public services needed by the population against the rise of an 

arms economy supported by public power on behalf of industrial interests. The French government is 

attempting to foster a climate of “national unity,” in which any challenge to military choices can be 

disqualified in the name of “necessary” national defense. 

For us, trade unionists in public services, another path is possible: instead of preparing for war, we 

should prepare for peace—developing and strengthening public services, our wages, social security, our 

pension systems—rather than military escalation and the expansion of security exceptionalism. 

For these reasons, we believe that our place is alongside you, particularly with trade unions and union 

activists from across Europe who, like us, reject the logic of war. Let us stay in contact! 

Down with war! 
Long live the unity of the international trade union movement against war! 
Long live international solidarity among peoples! 

 
 


